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:lotis espérons que le petit uporçi que il se t désaliprotivô ýonou'wragc, et qt'en,

MALICE ET ONT. jaos allons mettre so'us les ycux des lcc- le comrpoeit, il neo voyait là qu'une
Dasme MTalice, à ce qu'on m'a centé, ,teirs sera, sitioa complet, dlu moin3 à peu querelle dé. théologie à susciter aux

Se trouvait un jouir san Itie près suffisant. Jé,sititesi noitre leýsquel.-s il lui tardait do
,Au maine ania-it d&Mbicelle l3intii

Chechait comme elle un domicile. Jar.Ulnms, né fin HollnAde;c ena 15S-5, se venger. , (lu refu.s qui l'a'.ait blessù

Ma2liceaîî fin soturis, brille de mile atris eit ses études -chez les Jésuites, Il de- d'une nia'iie si cruelle. 1%1iII v'rèt
Ce n sot l's S sulesarms liida à ette admis dansb lenr sociétés do Jansénîîî était uit homme qui li. ne

Unec gaze légère, est cléguhiaît se rt, 5ce qui lu i fut refusé. Dès lors il se pardonnait liict; et St. Cyran, lotit e'n di-
Lut 1 réte encor de noluveaux charmes. 'déclara. leur ennei. S'unissanît à Dut sant qîs il 3sé sttmnettrtiit à la docîion dit

La dame, qu*o distingucâàses nmalins propos, '~ ier de Hauraae alb deS.Cy Sî raii-Pntife,hàt.ait h;î, l'sin5lîf
N'a hasoin da se ineitre en qiiite .Y ils comamencèrent leur Ciitrelîrisc-. pression de louvrage et 1,Allglustinzis

On %'cnàpreie autour tl'elle,net rit de ses bons mots; ÇJanséniuis était lit tête et sont collègue parut on -1640.
Et est à qui lui fera ftt. îl lras. Si Jansénius fut celuii qui etî'! Leses é uae t é de.s sentinelles

Prince dans son palais, coquette dans son boudoir, la première penb,ée de l'Seuvre, le até. endornmîcs, ,des bercrsquti n'attraiei.t pans
Poète au quatrième Cetnge, Çritedesndvlpeind sapo'vi à.neraindutueu es

Et sislitaire même en sois humble ermiitage, . dso dvepînetesa ro eléia'nevaind rtpeu sis
Aspirenst à la rec.-voir. lpgainn ,artient*à Duverevier. Cefu a"scr de telles errcur s

Dae îIr~, ome oi, li quli fut chargé de la répandre et i'- èerç- ie's"Aussi, appuyés de la raison et
eon mêème temps de lui trouver dc'sý tc I'kcmpjýi des siècles passés, ils coi-

ne xSavoir où Inger n'st~5 pilus em-barrassée.
ltsvitoins à Itý-nîà,qui triste et diasutde lite 's. lkitirent sans relù:cht,.

Voir shébergereberche un endroit. Jaîséîiis ttavaillait soit Atq-Ùstil3*,4î t.dAvig Lifateati etc, cora-
Airdênarceiia:eotosenllet odete ~ ui rgir ro aniitde'voir â're un bàiireit pouir les Jtesîîitc; Arnituld,-Le-

v ots riar-on enrta hcf.d'oeiîe- et quç_.quielqtjý! uù .naI- r rÙý yp - Il, se àiigcêrent -erous

Son -front serein, son douxc regard, 1paraient far avance pour la beauté et lu 1 étendaIred jiisén-is. etteèi Ùispute1, dite
A.nnoncent la.Itudeiir d'nsue iecrge céleste. régularité dics forumes à la \Tétlî, 1 dI'APp)el- (ie théologie, ne devait être e.na réalité

On ose enfintl'interroger. les. M.dgrfé ltut, l'A ugustinus n'est Polir qu'une querelle remplie de peisonalités.
i. candeur niè.siialors s'exprimse par sa bouîche tanit qu'tun e. -ninutaire fatux e.t aride (le T£out cii ,):eteiilitnt defeuîdre les cinîq
"!Jesuis Bonté, dit-elle. Mi! qie mon snrt vous St. Aupiusti; fauîx, car JansÙnitvs niait [e propositionis, les Jnnstuisi es l'avaient qui

.l'ai froid et ne sais oit loger." Il[touche ;libîre arbitre. il, btlui de détruire la Compalxgnie de
Le son de~ sa voix intéresse ; N'ayalit Va réussir à amener dans tSOS Jéhuis Bientôt la lutte tourna en qit. rel-
On vanteses ilivisappjas; vutes St. Vincecnt de Fat et le c: rdisial dec ie Vol itique et P'ol -vit de~s comtes et (les

Cls và u i e prr hôes Béi culle, St. Cyran toutrna.ses -irmes d'unt tities offrtr leurTs services a%%%aîsnats
Cetiqin apedala.attitre côté. Le 1 résidlent llollud fit. cet avril

Pnnr se couvrir, du mininsque n'avait-elle un voIle? Dans l'Eden, Satan s'adressa d'abord ;à « ~ar des Jésuites nie coûtait (le nion
a auvressc st réuie ehhnite nvin v - Les religieuses (le Port-Royal argent pl'us <le soixatc-iflllp livres."

A cuuchr à la belle étoile. urtcelsqionéntles prcnlizies pascal dans tesLcrsvucucs fitce-

Si Malice est ftéc, on deine pourquoi. (laits les falets die la nouvelle sete. A l'ai- J li quii piorta les culis les luhs ftîuaestcOS à
Si Utilité n'a lvas d*aj,ôires, de relies-ci, la doctrinie dc l'Aitopistiîîus f la s.icîtte-, et cepenîdanît, v-ovoiis lo<iiiiioi

C'est q'one4 mins jaloux de la ln;er chez soi fit quelque progrès; le famneux ubbé teniiat (le quiclqtis*s lIoniiius de gêslie à l'i 'q4d
Que dc la trouver chez les auitres. suatot à jo=L.dcr des nomils illutstre-safin (le cet ollvrag tunni ar q iltes

Lraàu.v. d'en imposer. Suirces cltrelaites, Jata- usdu'f.d'eurc.
sènius deveu évêue d'Yres, ouruton 'ltaire, qi se coulinissait cicîlaiic

CONSIDILRATIONS SUR LES 1638,victiae de Ua peste. a écit?'- Deblonne oi,est-ce îmr la satire

JÉÇýUlIJTE. Crii-nant que sna otvrage ne vint à desLreurcs .Provj,îcialcs qu'*on dcitjuger

(su 4ite Crfin- fomoenter des troubles clans i'Eglise, il .le de la morale des 3éu s ." S2 Le comte de
Avan d'rrier latclîetîsuo de c onîdana à unec obscurité viagéîe et on' e .s a stiruoninîêcs les imcntciieC.ç <t

niotira. t il s'en ra pporta -.i juîgeme leit u aib ses Soirs dc sitnt Pcsbou7gil dit:
rtiele, uoils prendronîs la lib'itté de nous ,ovri-ntl ma iat Jacpe 5Psa, oéiu îpnuat il

econinýietà l'in.llgeuca de nos lec. SýtvmnPniee iat-4Jacpe cp-cl oéiu uéitra i
~irs lse tt~io tle uec.CeDe je rétracte, je condamne et anatliéîiati- (le tendre la calomnie divertissaalc..;

Iire.lute lto - sntes qet ell j duies letut ce que l'Eglise déc;dera que je Chaateaublriasnd lotte le r(:jgucf;

Lèmauîderait une longune étude que nous dois accepter, ré.tracter, condamner, et it Et purt-ant, s'écrie-t-il, Pascal n'est
enrernde tenmêeanathéêmatiser." qti'un calonmniateur de génil o-

a potxvons enrprnr et een il oî
eml-pscks recherches aux qunelles îîotis Une c1léFelaratim aussi formelle petit laissé un mnen.onge,, irmortel.L - Ltgý,re

a pouvons nous. adonner. Néanmoins, 1taire croire ques-si .lnnséniuls eût vécu,petsesri l'grdigèi<1'"'
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